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re Thérapie craniosacrale:  
le corps montre le chemin

Dans la thérapie craniosacrale, ce n’est pas le thérapeute qui détermine le déroule-

ment d’une séance mais le corps et le système nerveux du client. Le mécanisme 

d’autorégulation du corps est activé en douceur. La thérapie craniosacrale peut donner 

des résultats époustouflants en cas de troubles chroniques ou même aigus.

La cadence et les exigences 
imposées par le travail et le 
quotidien augmentent conti-

nuellement, de même que les 
incertitudes et le stress. Il est d’au-
tant plus important qu’une séance 
de thérapie corporelle n’exige rien 
de plus de la personne ou n’ajoute 
aucune contrainte supplémentaire 
mais respecte le rythme interne 
de la personne. 

La thérapie craniosacrale est 
une aide précieuse lorsqu’il y a 
un déséquilibre entre le corps, 
l’esprit, l’âme et l’environnement. 
Il s’agit d’une méthode thérapeu-
tique manuelle globale dérivée 
de l’ostéopathie. Les médecins 
américains Dr A. Still et Dr W.G. 
Sutherland ont découvert au dé-
but du XXe siècle les mouvements 
rythmiques autonomes des os et 
tissus ainsi que leurs axes de mo-
bilité. Le Dr Sutherland a constaté 
que ces mouvements légers pro-
venaient de notre force vitale in- 
terne, qu’il a appelée, le «souffle de 
vie». Ce souffle de vie, un principe 
fondamental du vivant, pénètre 
tout le corps, apporte de la vitalité 
et régule toutes les fonctions du 
corps, aussi bien physiques que 
psychiques. 

Dans la thérapie craniosacrale, 
les connaissances scientifiques et 
la perception intuitive du praticien 
formé se marient de façon unique. 
Ce n’est pas pour rien que cette 
thérapie est une des trois méde-
cines complémentaires les plus 
appréciées en Suisse et est recon-
nue par la plupart des assurances 
complémentaires. 

Des mains «savantes»
Par le biais d’impulsions lé-

gères et prudentes, le thérapeute 
écoute les rythmes craniosacraux 
subtils et, avec ces informations, 
suit le «plan de traitement inhé-
rent» permettant l’autorégulation 
du corps et la disparition des dou-
leurs et des tensions. Plus le client 
est épuisé ou traumatisé, plus le 

travail du thérapeute est précau-
tionneux et ressourçant. Il aide le 
corps à renouer avec son intelli-
gence naturelle et ses forces d’au-
toguérison pour qu’il se soigne 
seul en mobilisant ses forces ré-
gulatrices internes. 

La thérapie craniosacrale peut 
rééquilibrer le système nerveux 
central, influencer positivement la 
coordination motrice et les fonc-
tions neuromusculaires, renforcer 
le système immunitaire, agrandir 
l’amplitude des mouvements et 
améliorer la perception du corps, 
avec, comme conséquence, un 
sommeil plus profond, un équi-
libre interne, une meilleure fa-
culté de concentration, plus de 
vitalité et une motricité améliorée. 
Comme cette forme de traitement 
est très douce, elle convient à tout 
le monde, donc aussi aux nou-
veau-nés, aux femmes enceintes 
et aux personnes âgées.

L’association professionnelle 
Cranio Suisse® garantit que ses 
membres praticiens disposent 
d’une formation de qualité et  
suivent des formations continues 
régulières. Vous trouverez la liste 
à jour des thérapeutes et de plus 
amples informations sur 

www.craniosuisse.ch.  
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Dans la thérapie 
craniosacrale, le thérapeute 
ne fait qu’accompagner 
le corps et le système nerveux 
du patient. Les résultats 
sont parfois étonnants, 
surtout dans les cas 
de troubles chroniques.
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Pharmacies de premiers secours FLAWA
Quand vous voyagez, vous êtes parfaitement équipé pour faire face
aux urgences grâce aux pharmacies de FLAWA. La nouvelle pharmacie
sac-à-dos est pleine de produits utils pour les randonnées.
 
feel GOOD – feel FLAWA. www.flawa.ch 

FLAWA – le partenaire offi ciel de 
l’alliance suisse des samaritains

aux urgences grâce aux pharmacies de FLAWA. La nouvelle pharmacie
utils pour les randonnées.
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Un véritable travail d’équipe !
Ostéopathie et football

C’est notamment le cas pour 
les pubalgies très invalidan-
tes et difficiles à soigner. 

Il s’agit là d’une inflammation de 
tout le bassin, impliquant des dou-
leurs qui s’étendent de l’abdomen 

On associe volontiers l’ostéopathie au football. normal. 
Car les joueurs sont très sollicités. Et les soins de routine 
agissant sur la décontraction et la récupération ne 
suffisent pas toujours. L’ostéopathie est là pour soigner 
des pathologies parfois plus complexes, des douleurs 
chroniques inexpliquées (dos, hanches, nuque), etc.

En lien avec Etoile Carouge 
Genève depuis 1994, Stéphane 
Gauss ostéopathe FSO, y est «os-
téopathe consultant» depuis 2003, 
année où il s’est mis à exercer la 
profession d’ostéopathe à temps 
complet.

«Je connais ce club depuis des 
années, et nous avons trouvé, à 
mon sens, un excellent fonction-
nement au niveau des soins. En 
sport, et en football en particulier, 
la difficulté est de trouver un écho 
positif au sein de la direction du 
club. En effet, il est malheureu-
sement plutôt rare que les di-
rigeants consacrent un budget 
et une énergie importants aux 
soins médicaux. Certes tous ont 
envie d’avoir un staff étoffé, mais 
peu se donnent réellement les 
moyens d’avoir une structure ef-
ficace. C’est pour ces raisons que 
je trouve le «modèle carougeois» 
excellent. J’ai la chance de côtoyer 
des dirigeants motivés, investis 
et désirant le meilleur pour leur 
équipe au niveau médical. L’en-
traîneur, Thierry Cotting, est un 
des piliers de cette démarche, 
complètement suivi par le prési-
dent Pierre-Alain Brodard. C’est 
grâce à eux qu’Etoile Carouge a 

un staff médical des plus perfor-
mant.»

Cette équipe évolue au niveau 
le plus ingrat du football. Il n’y a 
pas de professionnel dans son 
contingent, et les rythmes heb-
domadaires sollicitent énormé-
ment les organismes. Les joueurs 
sont soit étudiants, soit travaillent 
à temps plein, ou à temps légère-
ment aménagé. En parallèle, ils ont 
4 à 6 séances d’entraînement et 
un ou deux matches par semaine.

L’organisation 
Il y a le médecin du club, res-

ponsable médical, présent lors des 
matches à domicile, que l’on solli-
cite individuellement en cas de be-
soin. Un masseur, présent aux en-
traînements et à tous les matches, 
ainsi que deux physiothérapeutes, 
présents aux soins d’après match, 
aux matches à domicile et à deux 
entraînements par semaine.

«Pour ma part, poursuit Sté-
phane Gauss, je me rends au 
stade une fois par mois, lors de 

la séance de récupération d’après 
match, pour faire un peu l’état des 
lieux et de petits bilans. En effet, 
maintenant que la profession d’os-
téopathe est réglementée par la 
CDS, ces derniers sont des théra-
peutes de premier recours. Dans 
ce cas, l’ostéopathe peut traiter 
les joueurs si nécessaire, appor-
tant ainsi une technique complé-
mentaire aux physios et en cas de 
doute, prendre l’avis du médecin 
pour un bilan complémentaire.

Dans ce cas de figure, l’ostéo-
pathie s’intègre parfaitement au  
système de santé et se pose en 
médecine complémentaire au sys-
tème traditionnel. J’ai la chance 
de travailler dans un établisse-
ment multidisciplinaire, avec des 
médecins du sport, des physio-
thérapeutes, podologues, ergo-
thérapeutes, etc. Et cette pluridis-
ciplinarité est certainement l’avenir 
des professions médicales: chacun 
a ses limites, les connaît, et peut 
référer à tout moment dans les 
meilleures conditions.»

au bas du dos, aux hanches et aux 
cuisses. Dans ce cas de figure, il 
est indispensable de rechercher 
une cause mécanique, un blocage 
persistant, récidivant et de soigner 
le footballeur par des techniques 
ostéopathiques adaptées.

un excellent exemple
Il existe de nombreuses équi-

pes de football, de niveaux de 
pratique différents, et donc for-
cément des solutions différentes 
quant à l’organisation interne des 
soins médicaux.


